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Raviver l’onction et la prédication 

 

Raviver l’onction et la prédication, réveiller en nous l’Esprit et la Parole 

prophétique. Telles sont peut-être les tâches prophétiques de l’Église dans le 

monde d’aujourd’hui. À l’école du Baptiste et à quelques jours de la Nativité, la 

liturgie vient réveiller en nous cette double vocation.  

 

À travers l’onction, c’est le Christ-Messie que nous redécouvrons et que nous 

adorerons à la crèche. 

 

À travers la prédication, c’est le Verbe, la Parole de Dieu que nous accueillons et 

que nous proclamerons avec les bergers à toute la création.  

 

 

Raviver l’onction baptismale 

 

Ainsi parle le prophète Isaïe : “L’esprit du Seigneur Dieu est sur moi parce que 

le Seigneur m’a consacré par l’onction.”  

 

Le prophète est l’homme de l’onction. Consacré par Dieu dès avant sa naissance, 

Jean-Baptiste nous conduit au Messie. En nous conduisant à la crèche, il nous 

prépare à accueillir le Christ ; il nous fait revenir à la source de l’onction par 

excellence, pour y redécouvrir sa force et sa puissance dans nos vies. 

 

L’onction chrétienne est la marque du Saint-Esprit de Dieu. C’est l’huile 

essentielle de notre baptême qui doit parfumer et pénétrer toutes les dimensions 

de notre humanité. C’est le nard très pur de la sainteté de Dieu, qu’il convient 

d’apprendre à recueillir pour le diffuser sans le gaspiller. L’onction est au cœur 

de notre vocation ; elle est aussi l’âme de toute évangélisation. 

 

Comme une source qui jaillit tout au long de l’histoire, elle donne force, joie et 

espérance, elle irrigue l’existence pour lui donner saveur et consistance.  
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Et pourtant cette onction se retrouve souvent banalisée, souillée voire profanée au 

plus profond de nos cœurs : 

 

Il y a tout d’abord nos compromissions, où l’huile de notre onction baptismale se 

trouve mélangée et progressivement dégradée par notre péché et toute une série 

de mondanités, ou par notre superficialité. 

 

Il y a aussi nos compensations, lorsque nous cherchons à nous ressourcer de façon 

déviée. Alors notre onction se trouve profanée, l’huile est remplacée, inutilisée et 

progressivement oubliée. 

 

Il y a enfin le poison du découragement et du désespoir, lorsque le parfum de 

l’onction n’embaume plus notre vie. Dans ces attitudes qui peuvent 

malheureusement devenir des habitudes, le cœur se rétrécit et nous vivons 

enfermés dans nos difficultés. Il nous arrive alors de nous réfugier derrière nos 

actions ou nos fonctions. Nous perdons alors la saveur de notre vocation et le sens 

de notre mission. 

 

À la suite d’Isaïe le prophète, la liturgie nous rappelle que l’onction précède 

toujours la mission, qu’elle est ce préalable nécessaire à toute évangélisation.  

C’est pourquoi en ce temps de l’Avent, Jean-Baptiste nous invite à revenir aux 

sources de notre onction. Il vient réveiller en nous la bonne odeur du Christ, le 

parfum du Messie, l’onction prophétique de l’Église. 

 

 

Raviver la prédication  
 

"Au milieu de vous se tient celui que vous ne connaissez pas ;" Le prophète est 

l'homme de la prédication et celle de Jean-Baptiste est atypique.  

 

Au milieu des prêtres et des scribes qui le questionnent pour mieux le cerner, Jean 

n'est pas bavard. Il ne s'attarde pas à parler de lui-même. Il appuie son témoignage 

sur la Parole de Dieu. Il laisse Dieu parler et se révéler par-delà ses propres mots. 

 

Cette prédication atypique du Baptiste inaugure un nouveau genre de prophétie. 

Ce prophète hors norme ne se limite plus à l’annonce d’un salut futur et extérieur.  

Sa prédication consiste plutôt à révéler une présence cachée et intérieure. Il s’agit 

d’éduquer les regards et de dévoiler les cœurs, pour aider tout homme à connaître 

le Seigneur de l’intérieur. 

 

Aujourd’hui comme hier, Jésus est au milieu de nous ; il est dans le monde et le 

monde ne le reconnaît toujours pas. Aujourd’hui comme hier, le monde a besoin 

de la prophétie de l’Église ; il a besoin de la prédication des chrétiens, de leur 

témoignage de vie qui parle en silence.   

 

Le monde a besoin de notre prédication existentielle pour s’engager sur les voies 

de l’intériorité. Jour après jour, notre témoignage doit permettre à tout homme de 

connaître le Seigneur et de le reconnaître à la crèche comme son Sauveur.  
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Jean, par sa prédication, vient secouer notre génération pour la détourner de la 

distraction et de l’aveuglement qui empêche de discerner la lumière du monde 

nouveau qui paraît. 

 

Jean, par sa prédication, par sa discrétion et son franc parler, interpelle notre 

génération sur ses bavardages et sur la qualité de son témoignage, qui empêchent 

souvent d’écouter et d'annoncer la parole de Vérité, parole qui pourrait 

transformer le monde. 

 

La prophétie de l’Église passe aujourd’hui encore par la prédication dont Jean-

Baptiste nous donne le style. Non pas à travers des paroles creuses mais par le 

témoignage d’une vie habitée ; non pas à travers des apparences de vertu mais par 

une sainteté libre et vraie. 

 

Seigneur, 

Toi le Christ-Messie, viens raviver en nous le don de l’Esprit, l’huile de l’onction 

pour que nous retrouvions le goût de l’évangélisation ; 

Toi le Verbe, la Parole de Dieu, viens raviver en nous la prédication véridique par 

le témoignage authentique ; 

Attire-nous vers la crèche et nous courrons à l’odeur de ton parfum et au son de 

ta voix. 

 


